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La laïcité en question

Laïcité mythique. Mot inspiré au cinquième siècle. Bagatelle improvisée sur le culte de la 
réalité. Serait-ce une création de Gorgias !? D’un centaure perdu au cœur d’un labyrinthe ? 
D’un prêtre égaré!? D’un savant un peu fou posté sur la comète sociale!? 





Laïcité définie. Entendue comme idéal (universel) d’émancipation simultanée des personnes, 
de l’Etat et des institutions







Laïcité idéale. Elle consisterait à nous affranchir, au même titre que les sphères publiques, 
de toute emprise religieuse ou idéologique, de tous dogmes. 





Laïcité en question...

Laïcité convoitée. Être laïc, c’est quoi!? Est laïc ce qui est relatif au peuple et est indépendant 
des organisations religieuses. Mais est laïc, au sens catholique, celui ou celle qui n'est ni 
clerc, ni religieux. Aurais-je perdu ma laïcité ?





Laïcité volée. La laïcité dans les méandres de l’actualité. Un matin sur un banc. Au coin de la 
rue des carmélites ou de la place Jean-Paul II, était-ce rue Sainte-Anne ? Un rayon de soleil 
s’écarte. Mais où est Jaurès ? Sonate en cœur. Nous voyageons, égarons nos cultures, nos 
croyances, nous débordons. 







Laïcité contractée. Il y eut le siècle des Lumières. La fin de l’hégémonie religieuse. Le début 
des remises en questions. L’anatomie dévoilée. L’âme en fuite. La tolérance imposée de 
Louis XVI. La Révolution française. Le bataillon des droits. La déclaration enfin des droits 
de l’homme. Fracas de l’histoire, le concordat du 26 messidor en l’an IX (ou 15 juillet 
1801). Les marches une à une se franchissent, la commune se libère. 1905 signe la libération 
d’un mot, d’un culte neuf. Autant que son absence. La Loi du 9 décembre 1905 de 
séparation des Églises et de l'État. Elle pose le principe de la garantie par l'état de la liberté de 
religion et de culte des personnes et des communautés. Son article 2 déclare : « La 
République ne reconnaît, ne salarie, ne subventionne aucun culte ». La laïcité est lâchée, 
soyons tous laïcs. Tolérants ? Respectueux ? 



Laïcité appliquée. Plutôt Pepsi ou Coca Cola ? Nike ou Adidas ? Catholique ou 
Musulman ? Bouddhiste ou athée ? Plutôt Bush ou … Mince, il n’y a plus personne en face. 







Laïcité expliquée. Décortiquée. Aplanie. Théorisée, découpée, hachée en petits morceaux 
puis broyée sur le fil de l’histoire. Constant écart de langage. Elle heurte, bouscule, interroge, 
se consume si vite. Apparaît pour mieux disparaître. Mais ce qui gronde derrière le débat 
laïc, ce qui hurle, nous met en rage, c’est la question démocratique. Mieux parler de la laïcité, 
ce n’est pas mieux parler de la démocratie. La démocratie comme point aveugle de la laïcité. 
Mise à mort constante des droits de l’homme. De rues en rues, de lois en lois, la démocratie 
s’effondre, s’émiette, se dissout. La laïcité est un mot usé, abusé, passant de bouches en 
bouches. Slogan des temps (politiques) modernes : « Vive la laïcité, mort à la démocratie ! ».
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